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Partie 1 

Alice Ardois se gara dans une rue adjacente ¨ lôavenue o½ siégeait Eco-War, lôONG pour 

laquelle elle travaillait. Son sac à main sous le bras, elle sortit de sa voiture et la verrouilla. La 

jeune femme resserra les pans de son trench pour faire face au vent automnal qui soufflait sur 

la capitale. 

Après avoir remonté la rue sur une dizaine de mètres, elle sôarr°ta net et siffla de mépris : 

un énorme 4x4 noir était stationné de travers, monté sur le trottoir, le nez dépassant sur la 

chaussée. 

ð Il y en a qui se croient vraiment tout permis ! 

Elle hésita. Depuis deux semaines, elle sôinterdisait dô®crire avec ses cl®s ¨ m°me la 

carrosserie, suite à des démêlés avec un propriétaire furieux. Elle opta pour un vieux ticket de 

caisse trouvé dans son sac, au dos duquel elle griffonna : 

Tu rendrais service à tout le monde si tu apprenais à faire les créneaux. Et troque ton 

usine à pollution contre une voiture à énergie solaire, tes enfants et petits-enfants te 

remercieront. :-) PS : si je te revois mal garé, je te raye ! 

Satisfaite, elle glissa le papier sous lôessuie-glace du véhicule, puis reprit sa marche vers 

les bureaux dôEco-War en imaginant des messages caustiques à graver sur la tôle du 4x4 sôil 

récidivait. La semaine commençait bien. La jeune femme se sentait dôhumeur joyeuse, de 

celle où lôon redresse les torts, où lôon rend le monde plus droit. 

Pour parfaire le tableau, il manquait juste Chris, son mari journaliste parti quelques jours 

en Bulgarie pour tirer les vers du nez dôune source potentielle. Un certain Geroviļ, un 

politicien corrompu dans une affaire de lobbying. On cherchait manifestement à appuyer la 

demande maintes fois renouvelée de la Russie de lever le statut de réserve protégeant 

lôAntarctique. Lôenjeu : les richesses du sous-sol, convoitées par des compagnies minières 

telles que la Barner Mineral Resources. LôONG menait une campagne dôinformation sur le 

sujet depuis des mois. Les investigations de Chris, fer de lance de lô®quipe, sôav®reraient 

capitales pour empêcher un désastre. 

Alice et son mari sô®taient rencontr®s chez Eco-War, un an et demi auparavant. Un vrai 

coup de foudre. Ses études en communication fraîchement finies, Alice nô®tait alors quôune 

stagiaire admirative de Chris et des photographies quôil avait ramenées de Sierra Leone sur les 

conséquences sociales et écologiques du trafic de diamants. Travailleurs miséreux et enfants 

malades, villages détruits et familles expulsées, cours dôeau et terres pollu®sé Chris et lôun 

de ses amis dôAmnesty International soupçonnaient une banque française, le Crédit solidaire, 

dôinvestir lôargent de ses clients dans le commerce de pierres, en Sierra Leone mais aussi au 

Mozambique. Les truands devaient ensuite blanchir les revenus générés via des entreprises 

parfaitement légales ï exploitation minière, industries chimiques et pharmaceutiques, etc. 

En d®pit de lôaide fournie par un cadre travaillant chez The Earth Fund, une banque 

concurrente, Chris et son ami nôavaient pas réussi à établir de liens entre les différents 

maillons du trafic, ni à estimer les sommes transférées. Cette affaire de diamants impliquait au 



moins deux hauts dirigeants du Crédit solidaire, dont le PDG, Hector Aynard, qui provenait 

du secteur pétrochimique. Eco-War avait publié les photographies sur son site internet, 

assorties dôun article lapidaire de Chris. 

Quelques semaines après cette parution, celui qui était devenu le mari dôAlice au d®but 

de lô®t® 2026 recevait un coup de fil anonyme. On le menaçait de mort sôil poursuivait ses 

investigations. ê lôévidence, les dirigeants du Crédit solidaire nôappr®ciaient guère les 

fouineurs. Pour évacuer les inquiétudes de sa jeune épouse, Chris avait conclu : « Manquerait 

plus quôils môemp°chent de faire mon travail ! Ces gars ont juste la trouille, ne tôen fais 

pasé » 

Les portes coulissantes du b©timent sôouvrirent devant Alice. Elle salua Marta, la 

secr®taire dôaccueil, toujours en place derrière son comptoir avant lôheure dôouverture 

officielle. Cette derni¯re ann®e, lôONG avait pratiquement doublé son nombre dôadhérents, 

principalement grâce au buzz créé par les photos de Chris. Cela avait permis dôembaucher du 

personnel. Alice elle-même avait vu les deux courts contrats succédant à son stage se 

convertir en CDI, une récompense de son implication. Elle était désormais responsable des 

campagnes internet de communication. 

Le travail lui plaisait, lô®quipe dôEco-War aussi, et elle sôentendait particuli¯rement bien 

avec Déborah, la graphiste qui partageait son bureau. Jeudi, dans trois jours, Alice fêterait son 

vingt-sixième anniversaire. Chris rentrerait peut-être le week-end prochain. La jeune femme 

projetait dôinviter pour lôoccasion sa collègue et son nouveau chéri. Un certain Alberto, ou 

Ernesto, ça changeait souventé 

Alice emprunta les escaliers jusquôau premier ®tage, puis sôengagea dans le couloir, 

longeant les cloisons en verre dépoli de la salle de réunion où quelques matinaux préparaient 

déjà le briefing du lundi matin. À travers la paroi, des éclats de voix intenses filtraient. 

Consternation, indignation. « La routine, pensa la jeune femme. Quand on voit la gravité des 

problèmes environnementaux et la cupidité de nos dirigeantsé » 

Une fois dans son bureau, elle alluma lôordinateur et, pendant que lôappareil d®marrait, 

alla dans la pièce voisine ranger le Tupperware quôelle avait sorti de son sac à main. Au vu 

des étages vides du frigo du personnel, aucun autre employ® nô®tait encore arriv®. Personne 

avec qui bavarder en prenant une boisson à la machine à café. « Tant pis », se dit-elle. 

De retour dans son bureau, lôordinateur était opérationnel. Alice commença à consulter 

les actualités. Elle recoupait les informations de plusieurs articles consacrés aux problèmes de 

prise en charge des réfugiés climatiques des Philippines, quand on attira son attention en 

frappant à la porte restée grande ouverte. Cô®tait le grand patron. Il arborait un air sombre : 

ð Bonjour Alice, côest bien que tu sois déjà là. Je peux te voir en salle de r®union, sôil te 

plaît ? 

ð Bonjour, bien sûr Monsieur Pèlerin. Mais le plan de commô sur lôAntarctique pour 

2028 nôest pas encore finalis®, je dois encoreé 

ð Ce nôest pas ¨ ce sujet, coupa-t-il. Jôaimerais que tu viennes maintenant. 

Avec appréhension, Alice le suivit jusquô¨ la salle vitr®e o½ trois autres personnes 

lôattendaient autour de la table : Nathalie la DRH, Nate le nouveau gestionnaire du parc 

informatique et Gaëtan, un militant de terrain, un vieux de la vieille ¨ lôorigine de la fondation 

de lôONG. Le visage de ce dernier était défait, et les deux autres nôavaient pas meilleure mine. 

La DRH venait manifestement de pleurer. 



La jeune femme prit un fauteuil. 

ð Alice, ce quôon a ¨ tôannoncer nôest pas facile ¨ entendre, dôautant que nous nôavons 

aucune confirmation officielle. 

« Quoi ? Des scientifiques leur ont annoncé la date où lôAntarctique aura fini de 

fondre ? » pensa-t-elle. Les quatre personnes se regardaient, embarrass®es. Côest finalement 

Gaëtan qui se lança : 

ð Les flics nous ont appelés, tôt ce matin, pour relayer un appel de la police bulgare. La 

voiture de location de Chris a été retrouvée dans un fossé, incendiée. Il y avait un corps 

dedans, mais il nôest pas identifiable. Ils vont faire des analyses ADN pour savoir si côest 

vraiment ton mari. 

Alice fronça les sourcils, ferma les yeux une seconde, ouvrit la bouche pour protester, 

mais aucun mot ne sortit. Les paroles de Gaëtan sôinsinuaient lentement dans son esprit. Un 

courant glacé qui paralysait son cerveau et lui fit bourdonner les oreilles. Horrifiée, elle 

sôagrippa aux accoudoirs du fauteuil tandis quôelle se rappelait les menaces de mort. 

ð Ils lôonté tu®é ? articula-t-elle. 

À travers les larmes qui sô®chappaient de ses yeux, la jeune femme observa ses 

interlocuteurs : la DRH avait détourné la tête pour se tamponner les yeux, Gaëtan et Monsieur 

Pèlerin arboraient des visages graves, et Nate la scrutait dôun regard intense. 

Malgré ses jambes tremblantes, Alice quitta la salle en courant. 

* * * 

ð Oui, côest bien sa montreé confirma Alice en reniflant. 

Lôinspecteur fit signe ¨ son jeune collègue de ranger les photos étalées sur la table basse 

du salon, parmi lesquelles un cliché de lôobjet, partiellement fondu mais reconnaissable, 

quôelle lui avait offert pour Noël. Fort heureusement, on lôavait détaché du poignet de 

lôoccupant de la voiture. 

ð Je suis navré de vous apporter de si tristes nouvelles, Madame Ardois, dit lôinspecteur. 

Il faudra vingt-quatre heures pour avoir le résultat de la comparaison ADN avec les cheveux 

que nous venons de prélever ici. Alors, nous pourrons peut-être confirmer lôidentit® de la 

victime de cet accident. 

ð Je vous répète que ce nôest pas un accident, côest criminel ! 

La voix dôAlice se brisa, usée par une matinée de pleurs et de cris. Exténuée, elle se 

pencha vers la table basse pour attraper un mouchoir dans la boîte presque vide et se 

tamponna le coin des yeux. La piti® dans le regard que lôinspecteur posait sur elle lôirritait 

encore davantage que sa moue sceptique. 

ð Jôai bien pris note de votre opinion, Madame. Mais je suis désolé, nous utiliserons le 

mot accident tant quôon nôaura pas la preuve quôil y a quelque chose de criminel là-dedans. 

Une trace dôeffraction, un témoin oculaireé 

Du fond de son fauteuil, lôautre agent approuva de la tête. Ce dernier semblait embarrassé 

par la situation. Depuis quôil avait rang® dans sa mallette un échantillon des cheveux de Chris, 

il évitait de regarder Alice, préférant fixer ses pieds, ses ongles ou les photos accrochées au 

mur du salon de lôappartement. Sur les tirages, le couple vivait des instants heureux. La jeune 



femme avait failli les décrocher, car elles ravivaient sa douleur ¨ chaque fois quôelle les 

voyait. Mais les faire disparaître aurait eu quelque chose de trop définitif. 

ð Mais enfin ! sôemporta-t-elle. Les preuves sont l¨, il nôy a quô¨ se baisser pour les 

ramasser ! Vous êtes aveugles, sourds ou débiles ? 

ð Je vous prie de garder votre calme, sôil vous pla´t, Madame. Nous sommes là pour 

vous aider, mais un coffre vide dans votre chambre et des boîtes courriel inaccessibles ne 

constituent pas des preuvesé 

ð Boîtes mail et espace de stockage en ligne piratés ! Et des dossiers sensibles ont 

disparu des tiroirs de son bureau chez Eco-War dans le week-end. On les a forcément volés ! 

ð Mais là non plus, malgré vos dires, on nôa relev® aucune trace dôeffraction au siège de 

votre ONG, r®torqua lôagent. Rien ne prouve le moindre vol, ou alors quelquôun leur a ouvert 

la porte ? Quant à votre suspicion de sabotage pour la voiture, comme je vous lôai dit, seule 

lôanalyse de lô®pave pourra lôattester. On doit attendre que lôexpert bulgare nous livre ses 

résultats. 

ð Côest a, attendez les bras crois®s. Je parie quôon ne retrouvera pas de trace de son 

ordi portable dans la voitureé Mais comme il nôy aura pas dôeffraction, vous conclurez quôil 

ne sôest rien pass® ! 

Un silence g°n® sô®tira pendant de longues secondes. Lôinspecteur allait reprendre la 

parole, mais Alice le devança : 

ð Et vous en faites quoi des menaces anonymes ? 

ð Comme vous le dites : elles étaient anonymes. Rien ne prouve quôil y ait un lien, cela 

date dôil y a plus dôun an. 

ð Un an et deux mois, juste après notre mariage ! Demandez donc ¨ lôop®rateur de vous 

dire qui a appel® Chrisé À lô®poque, ils nous ont répondu que la communication était 

impossible à tracer. Vous ne trouvez pas ça bizarre ? 

ð Madame Ardois, je comprends votre douleur. Aussi, soyez assurée queé 

ð Oh vraiment, vous comprenez ? coupa Alice. Je crois que vous comprenez que dalle, 

sinon vous ne resteriez pas là à douter de tout ce que je vous raconte. Vous iriez arrêter les 

fumiers du Crédit solidaire, Hector Aynard et toute sa clique ! Côest eux qui ont fait a, mais 

bien sûr, on ne lève pas le petit doigt contre eux, ils sont trop riches et trop puissants ! 

Maintenant, je nôai plus rien à vous dire sur Chris, sortez de chez moi ! 

Le flic se leva, contrarié, suivi de son coll¯gue qui faisait une t°te dôenterrement et 

nôavait toujours pas ouvert la bouche. Alice les raccompagna jusquô¨ la porte dôentr®e. En 

serrant la main de la jeune femme, lôinspecteur conclut : 

ð Nous vous tiendrons inform®e des progr¯s de lôenqu°te. 

ð Seulement pour môapprendre que vous avez coincé ces salauds et vous excuser ! 

Il lui sourit, navré, puis Alice referma la porte dôun geste rageur. 

Elle retourna à petits pas dans son salon, le regard coulant sur les photos accrochées au 

mur. Chris et elle à son anniversaire ; un dîner avec Déborah et un de ses ex ; Chris avec son 

ami dôAmnesty International sous le soleil de la Sierra Leoneé 

La jeune femme se laissa tomber dans le fauteuil quôoccupait lôagent apathique quelques 

instants plus tôt. Posant la tête dans ses mains, elle pleura ; et les pleurs se transformèrent en 

violents sanglots. 



Quand la crise fut passée, quand son corps eut cessé de trembler, Alice se redressa et 

attrapa un mouchoir sur la table basse. Son visage était trempé. Elle promena ses yeux encore 

une fois sur les cadres contenant son ancienne vie. Tout cela nôexistait plus que dans son 

esprit et sur papier désormais. 

Les larmes débordèrent de nouveau. Il ne fallait plus quôelle voie ces photos, mais elle 

nôavait pas le cîur ni le courage de les décrocher. De toute façon, lôappartement tout entier 

ravivait son chagrin : chaque pièce était imprégnée de la présence de Chris, de leur année de 

vie commune depuis leur mariage. 

Toutefois, le plus dérangeant était de se dire que des hommes mal intentionnés avaient 

pénétré par effraction chez elle, dans cette intimité, pour forcer le coffre où Chris rangeait ses 

documents sensibles sur lôAntarctique et sur ses précédents dossiers. Ainsi que les 

coordonnées de ses sourcesé Un vol catastrophique. Ces malfaiteurs étaient venus là, passant 

devant ces photos, sans scrupules. « Peut-être même se trouvaient-ils ici pendant que je 

laissais ce mot sur le pare-brise du 4x4é » pensa-t-elle. 

Elle frissonna à la perspective que rien ne les empêchait de revenir. Dès ce soir. 

ð Je dois aller chez ma sîur, murmura-t-elle en se levant. 

Pendant quôelle rassemblait le strict nécessaire dans une valise, une idée germa en elle. 

Alice alluma son ordinateur portable pour googliser un nom. Le seul nom mentionné par 

Chris dont elle se rappelait : « Stanimir Nikolov », un Bulgare qui travaillait à Sofia. Après 

quelques minutes à éplucher le Net, elle composa un numéro sur son téléphone fixe. 

Deux longues sonneries, puis une voix lui répondit dans une langue incompréhensible : 

ð Ministerstvoto na ekologiyata, dobro utro. 

ð Hello, Iôm calling from France. Could I speak to Mister Nikolov, please? 

ð Yes, who is calling? 

ð My name is Alice Ardois. 

La secrétaire la mit en attente. Alice écouta de la musique classique pendant une bonne 

minute, triturant le cordon du combiné, avant quôon la reprenne : 

ð He is not available for now, he is going to call you back, good bye. 

Et la communication fut coupée. Alice resta figée avec le téléphone dans les mains, à se 

demander si la source de Chris ferait lôeffort de rechercher son num®ro dans le journal dôappel 

pour la recontacter. De rage, elle claqua le combiné sur sa base. Lôappareil rebondit du 

meuble pour atterrir sur le carrelage. 

Elle le ramassa et le porta à son oreille pour écouter la tonalité : le téléphone fonctionnait 

encore. 

Elle appela sa sîur. 

 

FIN DE LôEXTRAIT 



Un mot de lôauteur 

Jôesp¯re sinc¯rement que cet extrait vous a plu et que vous apprécierez la suite, car je 

donne mon maximum pour vous livrer des histoires de qualité ! 

Pour mémoire, voici les liens des sites où mes ouvrages autoédités sont disponibles : 

Å Amazon 

Å Kobo 

Å Google Play 

Å ma boutique personnelle 

 

Je me permets aussi de vous indiquer mes supports internet afin que vous puissiez 

facilement suivre mes activités et être informé de mes futures publications : 

Å Mon blog et ma newsletter 

Å Facebook 

Å Twitter @JeremieLebrunet 

Å ma chaîne YouTube 

Å des textes gratuits sur Wattpad et ici sur mon blog 

 

ê bient¹t, jôesp¯re ! 

Jérémie 
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https://www.wattpad.com/user/JeremieLebrunet
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Vous pouvez découvrir mes autres textes en différents endroits du web. Des extraits sont 

téléchargeables gratuitement et certains textes le sont entièrement, notamment Alice et le 

Crédit solidaire sur simple inscription à ma newsletter. 

Å Amazon 

Å Kobo 

Å Google Play 

Å ma boutique personnelle 

Å des textes gratuits sur Wattpad et ici sur mon blog 

 

À vos Plumes ! , autoédition gratuite sur mon blog et sur Wattpad, 2017 

[nouvelle humoristique, 2 000 mots, 10 minutes de lecture] 

Lorsque des angelots insouciants jouent avec de lôencre magique, ce sont les humains qui 

risquent dôy laisser le plus de plumesé 

Deux ans apr¯s lôattentat du Charlie Hebdo, je publie cette nouvelle humoristique en 

mémoire des victimes, de toutes les victimes des intégristes de tout poil et de tout continent. 

 

La Clé du camp, autoédition, 2016 

[conte de fantasy, 7 000 mots, 30 minutes de lecture] 

Elsa, treize ans, et son petit frère Isaac sont séparés de leur mère à la descente du train, 

lorsquôils arrivent au camp des Ogres. Dans leur dortoir, ils rencontrent Gilbert, un petit gitan 

plein de ressources. Ressources dôautant plus pr®cieuses que des camions viennent livrer aux 

Ogres de mystérieux produits... 

À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. 

 

Le Cube dôambre, autoédition, 2016 

[nouvelle de fantasy, 4 600 mots, 20 minutes] 

Quôest-ce qui relie un sorcier égyptien du XII
e
 siècle traqué par les hashashins, une 

lyc®enne dôaujourdôhui pouss®e par une voix int®rieure qui part en Iran pour un chantier 

archéologique, un Comte de la Seconde croisade qui entraîne sa compagnie dans les 

montagnes de Syrie, un guerrier mongol au service de Hulagu Khan qui entre victorieux dans 

une forteresse hashashin, et une fillette turque du XIV
e
 qui fugue de chez son père vers les 

montagnes ? 

Quôest-ce qui les pousse tous ¨ partir ¨ la recherche dôun myst®rieux cube dôambre ? 

Texte écrit pour les 24 Heures de la Nouvelle 2016. 

 

Alice et le Crédit solidaire, autoédition, 2015 

[nouvelle de science-fiction, 11 000 mots, 45 minutes] 
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Le monde dôAlice sô®croule le jour o½ son mari journaliste meurt dans un accident 

suspect. Il menait des investigations sur le Crédit solidaire, une banque aux activités louches. 

Lôenqu°te de police pi®tine et Alice nôa plus quôune id®e en t°te : faire payer les coupables. 

Côest alors quôon lui fournit le contact de hackers... 

À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. Texte offert en plusieurs formats numériques pour toute inscription à ma 

newsletter. 

 

FianZailles, publication gratuite par Walrus Books sur Wattpad, 2015 

[nouvelle de SF-horreur, 9 000 mots, 40 minutes] 

Vous connaissez Toxic, la fameuse série littéraire de Stéphane Desienne : 33 % humain, 

33 % zombie, 33 % alien = 100 % Apocalypse ? Moi, jôai ador®. 

Eh bien, son éditeur, Walrus Books, a lancé un appel à textes pour des nouvelles se 

d®roulant dans cet univers. Côest mon texte, FianZailles, qui a été sélectionné ! Ils lôont 

publié sur leur compte Wattpad : walrusbooks en un mot. 

Retrouvez sur mon blog un article dévoilant le processus de création de ce texte (tapez 

simplement FianZailles dans le champ de recherche du site). 

 

Le Chromort, autoédition gratuite sur mon blog et sur Wattpad, 2015 

[fanfiction du roman de fantasy La Horde du contrevent dôAlain Damasio, 5 000 mots, 

20 minutes] 

La Horde arrive incognito dans un petit village, construit ¨ lôabri derri¯re un ®norme 

rocher. Des festivit®s battent leur plein autour dôun grand feu, lorsquôun saltimbanque r®clame 

le silence et entame un conte pour le moins surprenanté Qui est-il et comment savait-il que 

les Hordiers allaient faire étape ici ? 

Je vous convie à (re)découvrir les personnages qui ont fait le succ¯s de lôîuvre dôAlain 

Damasio, dans une rencontre qui sôav¯rera capitale pour la suite de leur qu°te. Cette histoire 

se déroule AVANT le roman et ne contient aucun spoiler. 

 

Duplicate corporation, autoédition, 2014 

[nouvelle de science-fiction, 9 300 mots, 40 minutes] 

Suliac a r®ussi ¨ se faire engager comme p©tissier dans le manoir de lôhomme qui a bris® 

sa vie sept ans plus t¹t. Le plan quôil a ®labor® pour obtenir r®paration est pr°t. Mais il va 

devoir jouer serré : Monsieur Bonnefoy poss¯de deux corps, dont un qui a lôapparence 

innocente dôun garon de sept ansé 

À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. 

 

Un Fils inattendu, autoédition, 2014 

[nouvelle de science-fiction, 4 400 mots, 20 minutes] 

David Stein se réveille dans une chambre sombre et inconnue. Il nôa pas la moindre id®e 

de ce quôil fait l¨ ! Son inqui®tude sôintensifie quand une domestique au tablier tach® de sang 

vient ouvrir les volets et lui annonce en allemand quôil est papa. 



À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. 

 

Grain de sable, autoédition, 2013 

[nouvelle de science-fiction, 2 300 mots, 10 minutes] 

Quand lôUnit® D®cisionnelle 23 atterrit sur la plan¯te o½ elle doit accomplir sa deuxième 

mission, elle est loin de se douter du potentiel évolutif des espèces autochtones. Ces animaux 

quôelle cherche ¨ ®lever vers un stade sup®rieur dôintelligence lui r®servent quelques 

surprisesé Ne dit-on pas, parfois, que la créature peut surpasser son créateur ? 

À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. 

 

Les Enfants dôAapep, autoédition, 2013 

[nouvelle fantastique, 4 200 mots, 18 minutes] 

Alphonse Montaigue, égyptologue à la retraite, est persuadé que le dieu Seth 

communique avec lui dans ses r°ves. Un jour, la divinit® le charge dô®liminer un ¨ un les 

membres dôun groupe qui menace lôhumanit® : les Enfants dôAapep. 

Alphonse est-il fou dôengager un tueur pour ex®cuter cette basse besogne ? La première 

cible représente-t-elle vraiment une menace ? 

À la fin de la nouvelle, vous serez invité en coulisse pour découvrir le processus de 

création du texte. 

 

Découvrez aussi plusieurs mini-nouvelles en lecture libre sur mon blog et sur Wattpad :  

La Véritable origine de K2000, science-fiction   [2 250 mots, 10 minutes]  

LôEau de lôambition, fiction historique   [1 500 mots, 6 minutes] 

Misère, anticipation   [1 100 mots, 5 minutes] 

Une Main sur lôépaule, fantasy   [550 mots, 2 minutes] 

http://www.destination-futur.fr/nouvelle-sf-sauve-par-k2000/
http://www.destination-futur.fr/nouvelle-fiction-historique-jeu-ecriture/
http://www.destination-futur.fr/misere-telerealite-mini-nouvelle-science-fiction/
http://www.destination-futur.fr/concours-ecrire-fanfiction-detrone-1/


ê para´treé 

Le Dernier compagnon 

[roman court de science-fiction] 

Thomas est vendeur dans un magasin de hifi, en attendant de lancer sa propre entreprise 

dôinformatique. Un jour o½ il sôest encore disput® avec son chef de rayon, ce dernier lôenferme 

injustement dans un local à poubelles. Les heures passent, mais personne ne vient lui ouvrir. 

Thomas finit par fracturer la porte de sa prison et sô®chappe dans la rue. 

Une rue totalement déserte, comme le reste du quartier. À croire que tout le monde a 

disparu ou quôil est la cible dôun gigantesque canular... La seule personne que Thomas 

rencontre est un adolescent handicapé mental plutôt turbulent. 

 

La Balade du détecteur 

[roman de science-fiction, uchronie] 

Passionn® d'histoire, Marc a travaill® tout lô®t® comme guide au ch©teau de la Duchesse 

Anne, dans la vieille ville de Saint-Malo. Le jour de lô®quinoxe de septembre, le jeune homme 

va arpenter la plage avec son d®tecteur ¨ m®taux, ¨ la recherche dôobjets perdus par les 

touristes. 

Après avoir traversé une nappe de brume particulièrement épaisse, il découvre dans le 

sable un sabre de corsaire en parfait ®tat. Pas une trace de rouille, comme si lôarme venait 

dôêtre forgée ! 

En remontant de la gr¯ve vers la vieille ville, Marc sôaperoit avec stupeur que les 

remparts nôont pas leur aspect habituel : ils ressemblent en tout point aux murailles d®truites 

pendant la Seconde Guerre mondiale... 

 

Une Cité sous influences 

[roman de science-fiction] 

C'est le troisième Terrien assassiné en trois jours dans la cité spatiale de SolOrb Prime. 

Cette fois, la victime n'est autre que l'Ambassadeur, retrouvé carbonisé. Il a récemment 

provoqué une vague de mécontentement en prenant position contre les supplémentations 

génétiques. Or, ces produits permettant de modifier son corps à loisir font partie intégrante de 

la vie des habitants de SolOrb, de Mars et des autres communautés du système solaire. 

Charg® de lôenqu°te, l'inspecteur Herbert Chemker piétine. Aucune piste, à part les traces 

dôune ®trange poudre bleue. Herbert se retrouve en mauvaise posture quand l'affaire 

commence à faire du tapage dans les médias. Un incident diplomatique avec la Terre se 

profile. 

Il va devoir résoudre rapidement cette ®nigme sôil ne veut pas y laisser sa carri¯re. 

D'autant que les enjeux le d®passenté 
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